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Ça y est ! Le NUMAD est 

réellement lancé, les débats 

commencent et les arguments 

fusent. Après des discours plus 

ou moins remarqués , le 

NUMAD, la modélisation des 

Nations Unies organisée par le 

Lycée Français de Madrid, 

immerge des centaines de jeunes participants dans le monde (parfois cruel, souvent cynique) de 

la diplomatie et des négociations (parfois interminables).  Mais cet univers invite également (et 

surtout) au partage, à l’écoute, au dialogue et au respect. 

Autour d’une problématique globale qui nous invite à 

résoudre aujourd’hui les problèmes de demain, les 

participants ont l’occasion de s’interroger sur des questions 

qui leur sont chères. Les dix-huit présidents ont d’ailleurs 

constaté dès hier à quel point les jeunes ambassadeurs et les 

jeunes délégués sont réceptifs et inventifs lors des séances de 

lobbying et des débats plus formels.  
¡Que todos disfruteis!                     

Pernette Léger et Nil Duch  
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Retour sur la cérémonie d’ouverture  

 Placée sous le signe de l’espoir et la 
paix, la 6ème édition du NUMAD est lancée. 
L’éloquence est à l’honneur chez les différents 
orateurs, dont Monsieur l’Ambassadeur de 
France en Espagne, Yves Saint-Geours, et 
Miguel Angel Moratinos, diplomate, ex-
envoyé spécial de l’Union Européenne au 
Proche-Orient, ancien ministre des Affaires 
étrangères et surtout ancien élève du Lycée 
Français de Madrid. 

Le NUMAD,” formateur de la jeunesse” 

 Madame Bouvier, Proviseure du LFM, 
et Monsieur l’Ambassadeur soulignent 
d’emblée la richesse de l’expérience NUMAD 
pour les élèves. Selon lui,  “réfléchir sur les 
problèmes du monde est formateur de la 
jeunesse”. I l invi te les délégués et 
ambassadeurs à être  inventifs pour trouver 
des solutions à des “problèmes bloqués”, en 
prenant appui sur la réforme de l’ONU. Elle 
est traitée au Conseil de Sécurité qui rime 

avec “difficultés”. De plus, Monsieur 
Moratinos vantent des valeurs telles “la 
liberté” et le développement du “sens 
critique”, indispensables selon lui pour siéger 
à l’ONU. “La diplomatie est au coeur de la 
société”, rajoute Monsieur L’Ambassadeur. 
Emu de l’intérêt de nouvelles générations 
pour la diplomatie, il déclare : “ Mon métier 
est le plus beau du monde”. Le ton du 
NUMAD est donné.  

 Monsieur Moratinos, appelle à une 
“vision enthousiaste et optimiste sur le 
monde” pour engendrer “ la paix, la 
prospérité et le bonheur” nécessaires au sein 
”[d’] un siècle complexe, global et incertain”. 
Pour un NUMAD réussi, le diplomate invite 
les jeunes délégués à s’engager et à se 
“révolter”, afin de trouver des solutions aux 
problèmes actuels. Il mentionne aux délégués 
la difficulté d’écrire une résolution et insiste 
fortement sur “le rêve quasi-utopique” pour 
les adopter.  

!2RETROUVEZ SUR FACEBOOK LE DISCOURS TRÈS REMARQUÉ DE LA PRÉSIDENTE DU NUMAD , AXELLE 
SCAMPS. 

Iris Colardeau



11 DE MARZO DE 2017 ÉDITION º1

INTERVIEW D’UNE PRESIDENTE DE 
COMMISSION : ELLEN TREILHS 

Ellen Treilhs, élève du Lycée Français de Madrid et Présidente de 
la Commission Développement Durable nous livre son point de 
vue sur le NUMAD.  

 

Pourquoi avez vous décidé de participer au 
NUMAD en tant que Présidente de 
Commission ? 

« J’ai participé au LIMUN ( Modélisation des 
Nations Unies à Londres ) l’année dernière 
en tant que délégué et l’expérience m’a 
énormément plu. Je voulais voir une salle de 
débat sous un autre angle : celui de la 
Présidence. » 

Pour vous, qu’est-ce que le NUMAD ? 

« C’est beaucoup de choses. Déjà, c’est un 
rassemblement d’élèves motivés avec les 
mêmes objectifs, les mêmes attentes et les 
mêmes rêves. Mais, c’est aussi, des échanges 
constructifs et des débats intéressants. Le  
NUMAD permet d’améliorer son éloquence, 
son esprit critique et l’écoute : des qualités 
t r è s i m p o r t a n t e d a n s l e d o m a i n e 
diplomatique. Par ailleurs, nous apprenons 
plus de connaissances sur les différents pays 
et donc les différentes cultures qui 
participent au NUMAD. Au final, le slogan du 
NUMAD pour moi peut être « Apprendre et 
partager ». 

Allez-vous rendre l’ambiance de votre 
commission plus légère voire, « fun » ? 

« Oui ! Bien sûr ! Nous avons commencé dès 
ce matin. Tous les délégués devaient se 
présenter en posant une question gênante à 
un autre délégué pour les mettre à l’aise. 
Ensuite, toutes les commissions ont une 
Gossip Box où tous les délégués peuvent 
poser des messages anonymes lus en fin de 
journée. Dans notre Commission, on essaie 
de les mettre à l’aise. En effet, certains 
délégués ont participé cinq fois à un MUN, 
pour d’autres c’est leur première fois. Et 
puis, lors des pauses, on met de la musique 
pour se détendre. » 
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Photo d’Ellen Treilhs par Léa Nakache 

“Le slogan du NUMAD : 
«Apprendre et partager»” 

-ELLEN TREIHLS

Isabel Cope
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Du lobbying au 
débat formel 
Écrire une résolution implique deux types 
de débats: le débat informel ou lobbying 
et le débat formel. Deux phases tout aussi 
importantes l’une que l’autre, pourtant très 
différentes… 

 Lorsque l’on entre dans la salle de de 
la commission des Droits de l’Homme, on est 
frappée par l’ambiance qui semble calme et 
détendue. Les délégués discutent en 
groupes, assis sur les tables. “C’est la phase 
de lobbying” , expliquent les présidentes. 
“Les délégués doivent écrire un projet de 
résolution. Ils sont venus avec quelques 
clauses déjà prêtes et échangent leurs 
idées.” Souvent, un jeu de questions-
réponses démarre avec des auditeurs peu 
convaincus La question est complexe : 
Comment envisager une cohabitation 
paisible des différentes identités? Les 
propositions sont diverses, depuis les États-
Unis qui veulent faciliter l’intégration des 
minorités jusqu’à la Syrie qui propose le 
“dialogue avec daesh”. Dans ce débat, pas 
de règle, ou presque. On parle quand on 
veut, le ton monte parfois, “c’est con comme 
idée”, entend-on. Les délégués finissent par 
se fédérer et commencent à écrire les 
résolutions. La Hongrie dicte une de ses 
clauses aux USA pendant que la Syrie 
compte ses soutiens. Certains, indécis, 
cherchent encore leur groupe. “La phase de 
lobbying sert à démarrer le débat formel 
avec un bon projet de résolution qui est déjà 
le fruit d’un travail approfondi et d’un 
consensus”,  indique la présidence. 

 Soudain, après la pause café, coup de 
théâtre! Les États-unis prônent à présent une 
politique anti-immigration. Les alliances sont 

complètement chamboulées. Un nouveau 
groupe s’organise autour du Canada, de la 
France et des pays africains. Le débat formel 
commence. On sent les délégués tendus 
pour la présentation de la première 
résolution. Il faut maintenant mettre les 
formes. “Honorable présidence, chers 
délégués”, commence la déléguée des USA. 
Sa résolution est disputée, de nombreux 
délégués lèvent leurs pancartes pour 
l’invectiver. En effet, la résolution est 
paradoxale. Elle semble demander à la fois 
l’intégration et la limitation de l'immigration. 
Sous le feu des questions pressantes, la 
déléguée refuse de répondre.  

 A 12h10, le premier amendement 
vient de la Chine. Il propose la suppression 
d’une clause, acceptée avec une large 
majorité. Les amendements font tout le sel 
du débat.  Ils reflètent un consensus, en 
permettant de modifier la résolution, afin 
d’en construire une “parfaite”. 

Iris Colardeau et Yohann Bucas 
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1947 : Le casse-tête 
palestinien 

L’arrivée au pouvoir d’Adolf Hitler, le 30 
janvier 1933, marque le début d’une 
politique antisémite en Allemagne. Avec 
l’entrée en vigueur des lois de Nuremberg 
en 1935 et la Nuit de Cristal en 1938, la 
situation des juifs se dégrade très vite. Leurs 
commerces et synagogues brûlés, les 
individus exclus et humiliés. Ce fait renforce 
l’idée dans la communauté juive de partir 
vers la Palestine, une idée qui s’est affirmée 
quelques décennies auparavant. 

Jusqu’au XIXème siècle, l’intégration des 
Juifs vivant en Europe de l’Est reste variable 
et souvent difficile. Certains considèrent que 
leur intégration au sein des sociétés 

européennes ne sera jamais véritablement 
reconnue. De ce fait, des milliers de Juifs 
envisagent l’idée de partir en Palestine. 

À la fin du XIXème siècle, certaines 
personnalités juives dont Theodor Herzl, 
leader du mouvement sioniste, promeuvent 
la possibilité de créer un État juif qui serait 
reconnu au niveau international. La grande 
majorité des juifs vivent depuis des siècles 
dans des diasporas, dispersés tout autour du 
bassin méditerranéen. Nombreux sont les 
juifs vivant en Europe qui émigrent aux 
Etats-Unis au 19ème siècle et au début du 
20ème siècle.  

Certaines  personnalités juives proposent 
donc d’acheter des terres en Palestine, un 
territoire qui selon eux leur appartient de 
droit. Ils revendiquent, pour des raisons 
religieuses et historiques, le droit de vivre 
sur la « Terre Sainte ».  Le premier congrès 
sioniste (1897, Suisse) relance l’idée. Des 
organismes sont créés afin de financer 
l’acquisition de terres en Palestine. La 
Déclaration Balfour (1917) garantit aux Juifs 
d’Europe la possibilité de s’installer 
librement en Palestine. 

La deuxième Guerre Mondiale prend fin en 
1945. À la suite de l’extermination de 6 
millions de Juifs, la revendication d’un État 
juif en Palestine prend une nouvelle 
légitimité. Mais, la Palestine est peuplée 
alors majoritairement par des musulmans.  
L’Organisation des Nations Unies (ONU), 
créée en 1945, s’empare du sujet.  

La résolution 181 est présentée, le 29 
Novembre 1947, par le Royaume-Uni à 
l’Assemblée Générale des Nations Unies. 
Elle propose la création d’un État juif et d’un 
État arabe en Palestine, avec des zones, sous 
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contrôle international, dont Jérusalem, ville 
sainte pour les 3 religions monothéistes. 

33 pays votent en faveur de cette résolution  
(dont 4 membres du Conseil de Sécurité -  le 
Royaume-Uni,, l’Union Soviétique, les États-
Unis et la France - le 5ème membre, la 
Chine, s’abstenant), 13 pays votent contre 
(notamment les États dont la population est 
à majorité  musulmane)  et 13 s’abstiennent. 

Cette solution inquiète les pays arabes qui 
n’acceptent pas cette tentative de “greffe 
territoriale” assimilée à une forme de 
colonialisme.  

Le Conseil de Sécurité Historique du 
NUMAD 2017 se transpose à cette date 
charnière. 

Lylia Sâad Zaghloul Casas et  
Carlos Gonzalez Delbecque 
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Miss.Palestine

Le Royaume-Uni prône 
une Palestine qui soit unie. 
En effet, une Palestine à 
p l u s i e u r s É t a t s 
engendrerait des conflits 
liés au non-respect des 
f r o n t i è r e s . C e q u i 
a m è n e r a i t “ à u n e 
colonisation des régions 
avoisinantes”. Dans ce 
projet d’État uni, il propose 
une cohabitation entre les 
P a l e s t i n i e n s , 
m a j o r i t a i r e m e n t 
musulmans, et les Juifs. 
Pour que cette coexistence 
soit pacifique, une aide est 
nécessaire : l’ONU et son 
armée de casques bleus 
interv iendra ient pour 
prendre le relais de l’armée 
britannique. 

HARDY Alexia

Marco FRIZON, délégué du 
Royaume-Uni. 

Échange de messages diplomatiques entre délégués. 

(Crédits : Ilyas Nicolaïdis)

La position du  
Royaume-Uni 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Les öğretmenler du 
NUMAD 
     Comme vous le savez tous, le NUMAD 
2017 accueille cette année une délégation 
Turque venue du lycée Tevfik Fikret 
d ’Ankara . Por t ra i t de l eu r s deux 
öğretmenler (professeurs en turc), Bruno 
Riera et Céline Toussaint, tous deux 
responsables du club MFNU. 

Pourquoi vous semble-t-il important que 
vos élèves participent à une modélisation 
des Nations Unies? 

Bruno R. : Je pense que cette expérience 
permet aux élèves de développer des 
facultés ainsi que de travailler sur des 
problématiques qu’ils n’ont pas l’habitude 
d’aborder.  

Le monde change. Il nous paraît important 
que nos élèves participent à ce changement! 

De surcroît, nous remarquons que de plus en 
plus d'élèves s’intéressent à ce club. Nous 
essayons de les former et de les suivre au 
mieux, en les faisant participer à plusieurs 
conférences à l’étranger ou en Turquie,  
comme celles de Grenoble ou d’Istanbul. 

Céline T. : Effectivement, réfléchir à des 
problématiques intéressantes et comprendre 

le monde dans lequel ils évoluent, ouvre des 
portes aux élèves qui découvrent parfois de 
véritables vocations...  

Ils prennent confiance en participant aux 
débats et apprennent à défendre leurs idées. 

Comment et pourquoi avez-vous envisagé 
et réalisé la préparation de vos élèves pour 
le NUMAD ? 

Bruno R. : Nous avons commencé la 
préparation il y a 3 mois de cela, en nous 
réunissant deux fois par semaine. 

Nous avons revu les procédures, le 
vocabulaire adéquat, organisé les recherches 
sur les pays pour les TPG et les résolutions, 
lu les rapports et effectué une simulation 
samedi dernier.  

Cela fait quatre ans que notre club, le 
MFNU, existe. Et, bien que la première 
année seuls 8 élèves étaient intéressés, nous 
avons aujourd’hui environ 100 demandes 
pour 40 places! 

Quelles difficultés avez vous rencontrées 
dans la préparation de ce projet? 

Ensemble : Aucune! 

Bruno R : En effet, aucune de la part des 
élèves…. car il faut dire qu’ils s’investissent 
énormément et de manière très personnelle, 
et nous sommes là pour les aider.  

Céline T : Cependant, la plus grosse 
difficulté est certainement la maîtrise de la 
langue française, puisque ce n’est pas leur 
langue maternelle.  

Cela dit, ce n’est pas réellement important, 
car ils possèdent tous un bon niveau! 

Emma Peatier et Lylia Saad Zaghloul Casas 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La Turquie est présente à Madrid. (Crédit : N. Schinazi)
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FLASH DE DERNIERE MINUTE !!! 

Une crise a éclaté hier en fin de journée   
C’est la panique ! Les États-Unis viennent de déclarer leur retrait de la COP 21. La Russie a fait 
de même. La belle coopération a éclaté. Le GIEC (Groupe d’Experts Intergouvernemental sur 
l’Evolution du Climat) a réagi de manière extrêmement vive sur les conséquences 
catastrophiques de telles décisions.  La santé de la planète ne semble faire ni chaud ni froid aux 
Etats-Unis d’Amérique, de même pour la Russie.  
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Affaires Politiques 
Internationales 
 Alors que l’ambiance se détendait, 
l’annonce de la présidente du NUMAD, 
Axelle Scamps, a fortement refroidi 
l’atmosphère de la commission. Les 
délégués ont immédiatement entamé une 
discussion animée. Malheureusement, les 
États-Unis étaient le grand absent de 
cette commission. 

Conseil de Sécurité 
 Alors que la séance se termine, Chloé Lezius-
Doncel, la secrétaire générale du NUMAD annonce 
de manière grave la crise décrite plus haut. Un 
silence accueille la nouvelle. Fatigue? Lassitude? 
Abattement? Confusion? L’absence de réactions des 
délégués a grandement étonné nos envoyés 
spéciaux. 

API, deux déléguées sous le choc. (Crédits : Ilyas Nicolaïdis)

Lors du Conseil de Sécurité, la Secrétaire Générale du 

NUMAD annonce à la commission la situation de crise. 

(Crédits: Nathan Schinazi)


